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G E S G È S 3 $ 9
Jats regardés comme pèu

' fou- beaucoup de réputation . Après
mis aux décrets de l ’Eglife , avoir employé tonte fa vie àDe grade en grade , Gery par- la culture des lettres , il voulut
vint à être élu fupérieur géné- mourir au milieu d ’elles^ Atta-ral de fon ordre en 1778 , & qué .de la

_ pefte , & fe Tentantil mourut d’une attaque d ’apo¬
plexie le 7 oâobre 1786. Nous
avons de lui des Sermons , des
Prônes , & quelques Panégy¬
riques . Ce recueil eft en 6 vol.
in - 12 , Paris , 1788.

GERYON 1roi des trois ifles
de Minorque , Majorque 8c
Ivica ( anciennement les ifles
Baléares & Ebufe ) avoit trois
têtes avec une feule ame . Ho¬
race l’appelle Ter amplum Ge-
ryonem, 11 fut tué par Hercule ,
parcequ’il nourrilfoit desbœufs
avec de la chair humaine. Un
chien à trois têtes & un dragonà fept , gardoient ces boeufs :
Hercule tua auffî ces montres»

GESLEN ou GheleN,
(Sigifmond de) Gelenius , né à
Prague , fut correücur de l ’im¬
primerie de Froben , emploi
qui alors fuppofoit du mérite
& du talent , & mourut en
1554 , après avoir traduit du
grec en latin, JpJephs,S . Jufiin,Denis d ’HalicarnaJJ'

e , Phtlon ,
Appien , & d’autres auteurs.

GESLER . , d ’autres difent
Grisler , gouverneur de la
5uiffe,ou du moins du canton
d’Uri , pour l’empereur Al¬
bert , provoqua , dit- on , parfes vexations & fes cruautés le
foulevement de ces peuples:mais les critiques ne font pasd’accord fur toutes les particu¬larités qu’on en raconte . VoyeiTell.

GESNER , ( Conrad ) fur-tiommé le Pline d’Allemagne ,ne a Zurich en i ^ id , mort en
3 ‘ÎÛS , à 49 ans , profeffa la mé¬decine & la philofophie avec

près de fon dernier moment *il fe fit porter dans fon cabinet,où il expira . La botanique &
l’hiftoire naturelle l’occuperenttoute fa vie , iiezè dit « qu ’il
» avoit lui fetil toute la fcience
» qui avoit été partagée entre
» Pline & Varron » . Sa pro¬bité & fon humanité le firent
autant eflimer que fon favoir.
L ’empereur Ferdinand I , quiconfidéroitGefner , donnas fa
famille des armoiries , qui mar-
quoient les matières qu’il avoit
approfondies , C ’étoit un écuécartelé . Dans le premier quar¬tier on voyait une Aigle auxailes déployées ; dans le ie. unLion armé jdanf le 3e . , un Dau¬
phin couronné ; dans le 4e . , unBafilic entortillé . On a de lui;I . Une Bibliothèque univerfdle ,publiée à Zurich , en 1 *145 ,in - fol , C’eft une efpece de Dic¬tionnaire d ’auteurs & de livres,dont en donna un Abrégé en
1583 , in - fol . , plus eftinië quel ’
ouvrage même . ÎI , HijîoriaÀnimaUum, Zurich , 1551 , 4vol . in- fol . Cette compilationoffre de grandes recherches;maïs elle n ’eft pas toujoursexaéfe. 111 . Un Lexicon Grec &Latin,

.1560 , in -folio . Geiner
poffédoit bien ces deux langues;mais comme il écrivoLt pouravoir du pain , ainfi qu ’il l ’avouelui - même dans fa Bibliothèque,fes ouvrages ne font pasexempts de fautes, IV . OpéraEotanica, Nuremberg , in -fol.
1754. C ’eft à Gefuer que nousdevons l ’idée d ’établir les gen¬res des plantes , par rapporfàY %

i.
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leurs fleurs , à leurs femences , en Gafcogne en t 5s; t , &
& à leurs fruits . On doit regar- crétaire du duc d ’Alençon , a
der comme uneperte conûdéra- laiffé des Poéfies latines fy jm-
ble , celle du Grand Herbier qu ’il çoifes , allez ignorées. Le re-
avoic entrepris , & dont il parle cueil des premières parut à Au.
fou vent dans fes différens écrits vers en 15S0 , in - 8 a ; & «lui
fur la botanique . des fécondés , en 1383 , in-S9.

GESNER okGessner, (Sa- GESTEL , ( CorneilleVan)
lomon ) né à Zurich en Suiffe , néàMalinesen 1658 , fut curé
s ’eft fait une réputation très - aux environs de Gand , pais
diftinguée parmi les poètes Al- chanoine de Malines , où il
lemands , & a mérité une place mourut le 19 janvier 1748.
parmi le petit nombre des écri - Not/s avons de lui Hiflorkh-
vains modernes , qui , dans leur cra & profana Archiepifiopmh
genre , ont paru balancer le Mechlïnienjis , avec fig. La
mérite des anciens . On ne peut Haye , 1723 , 2 vol . in-fol,
au moins lui refufer le mérite Certe Hiftoire eftimable parle
d’avoir étendu les limites , dans grand nombre de faits quelle
lefquelles s’étoit renfermée juf- renferme , par l ’étendue des re-
qu ’ici la Paftorale , en lui don- cherches , & par l ’ordre qui
nant un intérêt tout - à- Ia - fois y régné , ne J’eft guere du côté
plus moral , en joignant aux du ftyle.
peintures les plus naïves delà GESVRES , voy. Potier.
lïmple nature , des fituations GETA , ( Septimius ) fils de
plus touchantes & plus variées , l ’empereur Sévere & frere de
avec un caraâere de moeurs Caracalla , eut l’humeur féroce
plus pur & plus idéal . Il faut dans fou enfance ; mais lorfque
convenir toutefois que ce genre l ’âge eut développé fon carat-
par lui-même n’eft pas favora - tere , il parut doux , tendre»
rable aux moeurs ; la tendrefl ’e compatiflant , fenfible à l’amiy
en fait le raifort & le but 3 & en tié . Un jour que Sévere vouloit
général ces fortes de leéiures ne faire périr tous les partifans de
peuvent qu'énerver les cœurs Niger & d ’Albin , & que Ca-
des jeunes leéleurs , réprimer racalla lui confeilloit d’immo-
I ’énergie de leur .ame dans fon 1er leurs enfansaveceux,Ge«
premier effor, & étouffer les dit : « Ne faifons point cela;
grands lentimens dans leur naif- » trop de perfonnes ferment
lance - Son Poème : La Mort » fâchées de la viftoire que
d Abel,qui renferme de grandes » nous venons de remporter
beautés , eft le titre le plus fo- » fur les rebelles » . _

Caraca"a
Jide de fa gloire . Il eft mort à ne pouvoit le fouffrir . Sa ja-
Zurich , d’une attaque d ’apo - loufie éclata après la mortdi
plexie , le 2 mars 1788 , âgé Sévere , lorfque Geta partagea
de 62 ans . Ses Œuvres ont été l ’empire avec lui . Après avoir
imprimées à Reutlingen , 1775 , inutilement eifayéde s’en de-

3 vol . in- i2 ; elles font par- faire parle poilon , il le P01'
tie d ’une grande colleâion de gnarda entre les bras de Julie»
poètes Allemands . leur mere commune , quiv®1)

'

, CESSÉE , ( Jean de la ) né lant parer les coups , fut bleftee
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